
Il existe un certain nombre de peuples dont les
modes de vie et la culture sont intimement liés au monde forestier. Ces peuples
existent dans un certain nombre de grandes forêts, en particulier tropicales et
équatoriales. Ils extraient de la forêt les ressources qui leur sont nécessaires,
tant pour s’alimenter que pour bâtir leur habitat, s’habiller, se soigner.

Le statut de ces peuples a connu de nombreux bouleversements ces dernières
décennies, en raison de l’ouverture des forêts aux routes et à l’exploitation
industrielle du bois, qui amènent des rencontres de plus en plus fréquentes,
voire brutales, entre les peuples forestiers et les sociétés contemporaines. Les
premiers contacts sont souvent dangereux pour ces peuples, quand ils ont vécu
pendant longtemps isolés des grandes sociétés contemporaines, car notamment
cela les rend particulièrement sensibles aux maladies contre lesquelles
ils ne sont pas immunisés.

Ces chocs sont aussi sociaux et culturels. La découverte d’un autre rapport
au temps, d’un autre rapport à la nature, d’une autre forme d’économie, des
transports modernes, et du monde des villes peut les amener à perdre un
certain nombre de repères fondamentaux, et à entrer dans de nouveaux modes
de vie et d’activité, parfois de façon brutale.

Cependant, l’évolution du regard porté sur ces peuples, en particulier grâce
à la popularisation des travaux d’anthropologues comme Claude Lévi-Strauss,
a amené les opinions publiques à être sensibilisées à leur destin. Dans le même
mouvement, ces populations apprennent à se faire connaître, et à vouloir que
leurs droits soient reconnus par les États qui sont concernés, ainsi qu’à utiliser
les médias, afin de populariser leurs luttes et leurs revendications, au niveau
national et parfois mondial. Ainsi, après 1986 et le passage du nuage radioactif
de Tchernobyl, les nomades scandinaves éleveurs de rennes ont-ils pu obtenir
non seulement des compensations après l’abattage de leurs troupeaux irradiés,
mais aussi des aides pour les reconstituer, afin de pérenniser leur mode de vie.

Les années à venir seront déterminantes pour l’évolution de ces équilibres
sociaux, culturels, économiques et environnementaux complexes.

Les peuples des forêts


